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Charente : un apiculteur professionnel souhaite rectifier les assertions de 
certains apiculteurs qui ont fait état de mortalités anormales  
Note : certains apiculteurs de Charente ont fait état de mortalités anormales. La 
mauvaise gestion de la lutte anti varroa est de toute évidence la cause de ces 
mortalités. Pour les deux apicultrices de Charente qui ont suscité la réaction de M. 
Breuil, il faut savoir que  
- elles ont refusé la visite du GDSA, sans doute parce qu’elles n’ont pas que des 
bonnes pratiques,  
- elles n’ont pas suivi les procédures de déclaration d’incident, préférant en appeler 
directement à l’opinion publique via les medias (presse, télé).  
 
>>>> Article de Sud-Ouest sur nos "pleurnicheuses" (soit dit sans méchanceté et 
sans vouloir les offenser !)  
Voir : http://www.sudouest.fr/2015/03/09/hecatombe-apicole-1852867-813.php  
 
Le texte de M. BREUIL…  
>>> Les insecticides, ce n'est pas la panacée, c'est sûr mais de quelle manière se 
prémunir des méfaits des pucerons, taupins, noctuelles et j'en passe, qui peuvent 
réduire à néant une culture ?  
L'utilisation de produits chimiques est en constante progression, la population de la 
planète augmente, l'espérance de vie n'a jamais été aussi élevée. Le confort humain 
est extravaguant et entraine des pollutions gigantesques.  
Ce n'est pas moi qui autorise les mises sur le marché. Si une famille d'insecticide 
pose problème, elle finira elle aussi aux oubliettes comme le mévinphos, le lindane et 
d'autres qui sont interdits depuis longtemps.  
 
>>> Effets des insecticides sur les abeilles. Exemples…  
>> Effets sublétaux physiologiques  

Longévité des adultes  Diazinon  

Viabilité des œufs  Diméthoate  

Ponte de la reine  Diméthoate  

Poids des larves  Carbofuran, Diméthoate  

Morphologie des larves  Captane  

Thermorégulation  Deltamethrine  

Rythme cardiaque  Deltamethrine  

 
>> Effets sublétaux biochimiques  

Lipides intestinaux  Amitraze  

Glycémie  Cypermethrine  

Réduction des défenses immunitaires  Toutes les familles d’insecticides  

http://powow3.iroquois.fr/powow/a_f_i_a/click.php?c=200493&i=3887&l=1398618


 
Un neurotoxique reste un neurotoxique. Mais avez-vous connaissance de l'action du 
liquide-vaisselle sur les hyménoptères et pourtant ce produit est distribué à tout va et 
sans limite d'utilisation ?  
 
Je vous invite à faire l'expérience sur un nid de guêpe ou de frelons : ils n'aiment pas 
du tout et en moins de 30 secondes crèvent bien plus rapidement qu'avec un 
insecticide.  
 
Les effets des insecticides ne sont pas anodins. Si on y ajoute tous les parasites, 
prédateurs ou maladies venus d'ailleurs, qui n'existaient pas autrefois « chez nous », 
on comprend facilement la fragilité des ruchers.  
 
>>> Ne pas occulter non plus les fautes commises au nom de l’apiculture moderne  
Le thymol, l’acide oxalique et l’acide formique, ne sont pas interdits à la pratique 
apicole. En pratique, leur usage se décline selon les modalités suivantes : 
imprégnation de supports (bois, carton, coton, toiles de jute, buvard) introduits dans 
les ruches par évaporation, égouttement, aérosol, etc. La mise en œuvre ponctuelle 
de ces traitements ne permet d’éliminer qu’une partie des parasites (les parasites 
phorétiques). En outre, ils peuvent générer des contaminations des produits de la 
ruche et se révéler potentiellement toxiques pour les abeilles. Malgré ce dernier 
constat, la multiplication de ces traitements est fréquente et conduit à l’augmentation 
du risque toxique pour les abeilles (Martin-Hernandez, 2007).  
 
En dépit du caractère majeur que représente la lutte contre la varroase dans la 
pratique sanitaire apicole, celle-ci est fréquemment négligée pour des raisons 
économiques ou par manque de connaissance générale sur le sujet.  
 
>>> L’aspect économique relatif à la mise en œuvre des traitements est responsable 
de nombreuses anomalies constatées  
Si le varroa est arrivé en Europe, ce n’est pas en usant de ses ridicules petites 
pattes. On l’a bien aidé avec le commerce international des colonies d’abeilles. Il a 
voyagé avec ces colonies en avion.  
Idem pour Aethina présent depuis plus de 15 ans aux USA… La présence du petit 
coléoptère des ruches, Aethina tumida, a été d'ors et déjà authentifiée dans le sud de 
l’Italie fin août et depuis, on ne cesse de découvrir de nouveaux foyers.  
 
Malgré l’interdiction des mouvements de cheptels entre le périmètre atteint et la 
France, son arrivée sur le territoire français semble inéluctable, si tant est qu’il ne soit 
pas déjà là. Il est important d’éviter que chacun aille « à la pêche » aux solutions 
artisanales et risquées pour les colonies ou manque de vigilance quant à la 
provenance du cheptel qu’il achète.  
 
>>> En recherchant à créer l’abeille idéale, à la fois la moins agressive et la plus 
productive, on a créé des souches fragiles, plus dépendantes des soins qu’on doit 
leur prodiguer et inadaptées aux milieux où on les fait travailler.  
Pire, ces souches manipulées par l’homme ont pollué et affaibli les souches locales 
d’abeilles noires qui elles, étaient bien adaptées à nos milieux et à notre climat.  
Avec des souches d’abeilles plus fragiles et de nouveaux parasites et prédateurs, il 
ne faut pas être surpris si l’équilibre se trouve rompu par l’adjonction d’un insecticide 



ou d’un cocktail d’insecticides…  
 
>>> Déclarer qu’il y a trop de pesticides dans l’environnement est une façon de se 
positionner tout en proférant une telle évidence.  
N’y aurait’ il qu’un pesticide ce serait trop pour nos abeilles. Mais on ne retient pas 
l’attention avec des évidences, dramatiser permet de se faire écouter, usurpe 
l’apparence objective, et ne signifie rien d’autre que « moi je sais » et vous devez 
penser comme moi car « moi je représente » ?? « Vox populi » nous devons nous 
soumettre… démagogie quand tu nous tiens…  
 
« L’obstination et ardeur d’opinion sont les plus sûres preuves de bêtise. » 
(Montaigne)  
 
Pourtant selon l’Institut technique et scientifique de l’abeille et de la pollinisation, 
seule une ruche sur deux est traitée correctement contre le varroa avec des 
médicaments ayant une AMM pour l’animal concerné et la LMR (limite maximum de 
résidus) non dangereuse pour l’abeille et la consommation humaine de ses produits 
(miel & +).  
 
>>> Mais ne devons-nous pas nous montrer à la hauteur du prodige de la 
connaissance qui nous permet depuis des décennies une espérance de supplément 
de vie ?  
Si ces gens représentent les professionnels j’ai honte d’en faire partie… Nous, nous 
sommes persévérants, patients et tenaces. Nous savons nous remettre en cause, 
réadapter notre discours et trouver des compromis même temporaires avec nos 
divers partenaires pour exister ensemble dans la banalité du quotidien du monde 
agricole.  
 
>>> Le bien commun, ce sont des greniers à céréales bien garnis.  
Obstinés hobereaux, génération papy-boom et tes enfants devenus politiques, 
fonctionnaires, représentants syndicaux, etc.; ton individualisme est responsable et 
coupable des situations actuelles. Comme le dit le dicton « ce n’est pas les pirons qui 
élèvent les oies » « vox populi ».  
On ne peut prétendre améliorer la vie sociale de ses concitoyens en faisant travailler 
les retraités, en faisant faire aux associations le travail d’intérêt général de l’État et 
des collectivités territoriales sans leur donner le même budget que les services 
régaliens avaient. On ne peut créer des microentreprises déchargées de charges et 
défiscalisées sans formation alors que les entreprises ayant des employés croulent 
sous les charges de la paperasse et ne peuvent embaucher, amortir leur 
investissement : démagogie quand tu nous tiens…  
 
Et pour finir, c'est la faute aux autres, ces Dames sont bien sûr hors cause : ce n’est 
pas moi, c'est l'autre. Vous pensez peut être que allons pleurer Mesdames ?, NON. 
Un apiculteur digne de ce nom qui perd 50% de ses ruches en hiver a toujours le 
même nombre de colonies à la sortie de l'hiver, voire même un peu plus. Ces 
apiculteurs qui produisent plus de 85 % du miel français sont des apiculteurs 
professionnels, pas des pleurnicheurs. Ils font avec et ont la parade pour conserver 
le même nombre de ruches chaque hiver : c'est onéreux mais ils le font. Pour 2016, 
combien voulez-vous d'essaims et en prime des abeilles françaises, pas 
d'importation ?  



 
Une citation de Jean Jaurès. Elle est tirée de « La houille et le blé » (La Petite 
République, 31 juillet 1901).  
« Mais n’est-ce pas l’homme aussi qui créa le blé ? Les productions que l’on appelle 
naturelles ne sont pas pour la plupart […] l’œuvre spontanée de la nature. Ni le blé ni 
la vigne n’existaient avant que quelques hommes, les plus grands des génies 
inconnus, aient sélectionné et éduqué lentement quelque grain ou quelque cep 
sauvage. C’est l’homme qui a deviné, dans je ne sais quelle pauvre graine tremblant 
au vent des prairies, le trésor futur du froment. C’est l’homme qui a obligé la sève de 
la terre à condenser sa plus fine et savoureuse substance dans le grain de blé ou à 
gonfler le grain de raisin.  
 
Les hommes oublieux opposent aujourd’hui ce qu’ils appellent le vin naturel au vin 
artificiel, les créations de la nature aux combinaisons de la chimie. Il n’y a pas de vin 
naturel ; il n’y a pas de froment naturel. Le pain et le vin sont un produit du génie de 
l’homme. La nature elle-même est un merveilleux artifice humain. L’union de la terre 
et du soleil n’eût pas suffi à engendrer le blé. Il y a l’intervention de l’homme, de sa 
pensée inquiète et de sa volonté patiente. […] Que la science soit près du 
moissonneur. »  
 
Contact : Bernard BREUIL  
Mél : bernard.earlbreuilapiculture(a)sfr.fr  

 


